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Nous ne croyons pas que dan» l'hiBtoire 
île no . lattes politisa™ H y ait traee de 
palinodie* aussi scandaleuses que Mil» 
dont leectérieeax M U donnent aujour-
*»•:'( la epectaerA. 

C M gens cjoi vendant vtnert-etnqans ont 
coenbetta 1» RépuMiqoo avec l'acharné-
msnt et la haine que 1 on sait, qui con-
vrslent le régira* républicain de («ira 
outrages et de leira injures, qui s'oppo
saient aystématiquemeut k l'adoption de 
toutes les mesures démocratiques, au 
Tote de tontes le» lola de. progràs et de ré
formes aochlee, m ee eonstnteot plus 
de se préstodje républicaine, démocrates, 
amis dea travailleurs. 

Il i » l«nr aaaat nias de ee parer d'éti
quettes mensongère», da crier, du bout 
des lè-Tres : eive la République I at l a 
(hanter la Marseillaise, antrefeis si boe-
• i e p a r e u i l 

ila pontaont l'eudoee jusqu'à s» eacher 
aypocritâment derrière des républicains 
dont lia étaient, hier encore, la» adver
saires, at, qui plu» est, les méprisables 
anolteasrs. 

Ils se réclamant de M. Carnet, de M. 
Caainir-Partor. Ht Je candidat réaction
naire da canton sud-ouest d ; (J^a, «at 
illustre inconnu qne l e ; j j g u i t e G o n t j m 

posé à la réaction biarical» lilloise, n'a pas 
craint de consacrer la pins grand» partis 
°"D T. de ses discours, dans les réunions 
p r l v é e e o i U se produit, à l'éloge de M. 
Gainât, au panégyrique de sa haute 
intégrité, da sa bienveillance, da sa 
geoérosité, de taules les qualités qui dls-
tingatdeat le digne citoyen que la Fraace 
vient de perdre. 

Et la Diptche-NoundUite célèbre, en 
terme» dttfcynaàBkiqaa» l 'éMution a» M 
Caaiaair-CaaiM a la président* de la U -
publique, haie oaa piasautei aou candidat 
U. Lemiéra nomma le repréMuUnt de < 
«oaivelter polrtifae de rajtséa, 4 o a t at. 
• « q u a r t aérait néiiwtraaMsIi*. ~ " 
tabla annanO, 

Ceed, en vérité, trop de cynisme at trop 
de tartuferie. 

Et il convient de rappeler ces cléricaux 
à 1» pudeur, an soeveair de leurs ancien
nes invectives, de leurs récentes anjurea 
tnêttie, à l'adressé dea hommes dont ils 
essaient de se faire «ujnurd'ritri un pavtf-
i o u pour couvrir leurs sentiments rétro
grada*, leare passions anti-républicaines. 
- Ce. n'est pas i une dat» éloignée, «'est il 
y A un an à peine que la Diptehe dirigeait 
«ontrs ai. Cernât" l e s imputations les plus 
odieuses et les plue infâme». 

feous la signature de son rédacteur en 
«hef M. Henri Langlais, elle lui repro
chait de s'être opposé aux pourtuitee 
anatre les adkiinietratenrs du l'anama. 
BHe l'acenaast; <d»hs «h télégramme ejttl 
ait quelque bruit, et qui eut l'honneur 
d'nn démenti de IKlysée, de s'être prê
tait] d'noe intégrité son justifiée an tais-
aant eraireqti' ifatalt refusé, élaW minis
tre dea feuaucei, de supprimer les frai? 
d'aaragiitneaent daai la faineu»» affaire 
âee gaakee da Pérou. '•<• 

,.« On jacopte aujourd'hui, disait-elle, 
» qu'après «.voir VeBiad l a matin la re-
> quête patroaaéeejas U. tfilson. U. Sadi 
• C a n o t faisait wiraer. le «tir même, au 
• d r t w n s o n . j e g TiJf.OQO.jfrfâiçs montant 
» de, ^eafeai»,pV un grandi»fabussenieBl 
• financier sur lequel le gouvernement 
a exerce son droit de contrôle. M. Sadi 
» Carnot, niinisrré des finances, tenait 
» beaucoup, au fond, i be pas avoir M-
a WtîeKii peur adversaire. " , . 

VodA de qaette» Ignoble» otlantniee 1» 
DipètHént cràrgaa'.t aasjranaée-dernier». 
d» chercher 4 salir iarlputaf ion da R é 
sident de lé itépubttqne. " j 
- B » c e q a l e e « e o r a » M . Ctsimir-J'rter, si 

relatH*,-» Aifs'no'roVvMtnHs # i ( r « f ( j | 
a son adresse dans se» derniers numéros 

(iaeehar avaç «%'^âfM; draltltr u n . dtol-
t'ire, m*?M »ana... gr«vn», faisant olaqaer 
tinfou»t avec la trataltt* d'un C^ARRaV 
TlEK.t la raideur compaaié» d'ua écejaf 
d» cirque, «cralant les do'fti de caut i qui, 
dane un moment d'anaûiùa. il avait tendu 
la mata, dcaoacf BeasènfYletf grneiie i pou» 
aaar» H I W M kape» emtnien MMi* 
~Am COURAOB, trmaéto SANS St*Cg. 

H t . ar .c . -alrai iaint irb»jl , TJtnAl 
a m i W) PB0H.S. d» ei.rgM» U maio-

rlti, d»« m'norll't, DEPf-JtfSANT k TOUS, 

La reste de l'article tanchlssalt eneore 
ir ces invectives. 
< Ennemi pour ennemi, déclarait Ut 
Cnke ta y a r d , non» aimons mieux un 
franc qu'un tfYPOCRrm . 
Et s'en prenant au • BAUOIS , Spolier, 

elle lai repreebalt d'avoir CAMKHIOI.fi 
i l'arch»véché de Lyon et dans les près 
bytères. 

La conclusion était digne des passages 
que nous v«non» de citer : « VoilA pour

quoi, s'écriait d'na ton inspiré le jonr-
nal «lérical, Je remercie Jeanne d'Arc 
d'avoir si gentiment honte dehors ce» 

» mielleux CHENAPANS. Voilà Caslair-
Spnller G1FFLËS et par terre.C'eil bien 
fa i t t» ' ' 

Nous le demandons i tons les honnêtes 
gens. A tous les citoyens qui ont ans con
viction sincér»,quiobéi»»»nt à (les idées et 
i dea, principes-: n'estai pas vraiment a de» principes: Deat-il pas vratawnt ""'i'V """.*m;ju"onoe» « « » e n u u 
A*«n™-t j a . „ i , ^ „ « * „ ^ j . « _ A » , la «alise et d«» fn-tai, et »»H aff-iirra. 
écœurant de voir de . gens «fli nagnére d a , t „ t n t „ £ habil.t», T h S i i 
eucor» outrageaient anssl indignement M. i lucraUvev Son"r«>e Auaostui. devenu direc 
Carnot «t ht. Caaimir-Pérur venir aujour- taur de ta CodSpagai» .Je Indes, leur donna 
d'hai, peu/ le» besoins d» leur cause é le« - !"5 '" , , , ' * , ' ' n l plu» grande aie «a. S» t775, 
e » * u « . . ^ l . « « AM M . k n n « „ M i< iC'oade, rlchieelmo, acheta du dac d» VUte-
torale, ee réclamer de ces hommes poli- rcr, derdlerha^t or de. Craaal-Lee4taiatan«. 
fmnaa m>r Dr rl'etn* an îa>t>ma>o îiSenitlinn». i . ' .a... j . n , . im. 1 ._ 3 ? . . . . ._Z 

Il H mit m 

<i» ViiillU. qun la pr^i4*n 
" tfcprtj. 

rfsventr noble, «1 
ichet» 1» §ar»h»Bc» d'uq* cljargi de con 
SfiUer ao Parlement d« Crfenoble ; mv» U 
titirt»,™ os motrrat qaa pendint la R*VÛ 

itiprintion dri Parfe 

tique», parler d'eux en termea jésuLUque-
ment éloRiem, «t « p l o i t e r d M nurna qn'ijs 
M de>ralent prononcer que la rougeur t a 
front T 

D'aaMi honteuse» palinodies, non» le 
disions aa début de cet article, sont lut" 
. • « . l e s dans .'hitfoift de no« lotte* potî-1 m%n:, " 
Uques lranca i , , , . [jfàESTZÏlSS.'ï.to+iiïi» 

Et, àqnelqne parti qu'on appartienne, ûriaebl» «su» e<t élit seyal. <t sax B>BM 

0 vergogne gn'anerépnl . lonpf*. I à î u d . a u t daaafanu d e « ' huit M. . a n -
ronde, dont le» électeurs du canton Sud-1 gualin. Alexandre, Geeinal% Aieéd»e,Sal»a»%, 
Ouost de Lille se feront rortainement C»mlH«, Alphoeefot Joeenli; 
dimanche les interprêlès indignsa et ven-

«iu.fcetfl rttlrfinjaleta^ s u tvnjs tjei,>> 

CrtHà du Noft, au tendesnain de la A l l a 

• te»*'BTeVicA*A*fts, 
sont ni moins drtti 
toriw»» que oevu»JT 

soutien lui ci 
M réclame d'eux, fis repféaentent, d'une 

Waii l iaMis te t^gaje^^esegc^j^yyrêrf -
dre Id triot d ordre. ' m.4 
. tOi. I aésn, quand le eebimit Otvtrtir »" 

Wrter fut w1>i\.lsl'C(fiV);jht.fi)i£& 
publia unartiiOeioeiamé-: Cet! ilenfn<tt 
• » •»»» frejimeiit»ire1fd!i! B.erWajIBtffsV 

ffrlelle qui i ena i i de itlumm • • " 
qu'au Usau dmjoree grossinm»*• 
ee «everet weiBirtnvvr h * « f lésll 
i* cette faufile - ' -T radres»»' ila 
aa»»iwniaea*Hiaa»l l»a»i . l i»f «-

o*>4eh »l»M».dx^ai»«T*rf * , 'atf D p t t f 
jéauitjnuemept ' 

IL a da l'ironie joyau»», de l'i-prepo» »t de ta 
boee» humeur daa. l'esprit, il lai »rriv» fr»> 

Înemuoeat de eoulIgMr d'un» phussuter'» 
s», lel Incldaat da la polmqne, telle hmae 

manœuvr», telle prfteotion ou tell» vanité 

rVot-étre avant d'arriver ha pouvoir, en 
dépit de (» lotirae ptépardio» aux aifalraa. 
ee dis», t-ll qs»rq.ie peu de m'-mê né comme 
ev-laur. H • avait guère au 1 oc :ae.oa Tabor-
ém ta Irlteane pour y faire d» long» diaceua. 
0» M «ait qu'il IIT» rêvé* életrsaét. d'an» 
éBSqjDeaot eobre et vlgoiireoa», où la» mou »t 
les fait» apiiera!et»nt 4ao» i»ar vreeioaùé-
r», ave» afur eaaet» laiéa» i 

vase Pf**t<U»t atenre U mai» 
•akalden». ' ' 
avale v.en» V 

la famille ['asiHiir-Wrier 
Cornus noue l'avooedH hier, » . Cae'm'r-

Caalm r-Pérlar, préaident de cooietl des mi-
n'itres de LOUH Phî'lrpe. 

U fenuila Pirtar M eriglealr» at tlshs a i 
Deepadnéi 

La pramier Périar doit IM annales daephl-
neiaaesiaaaapreul.lral.neji «lait eotalra, 
vera la Un du rêgatde Louis XIV.aaV.lleM-
de-L'ns auu» p u ta vill», al né» plue prél 
d. Grenoble. Il eut on die. Jacqu.v qui II le 
négoce K Lyon et i Grenoble, où U mourut, 
irar» la m lieu dadlx-hnlllém» •lAele.Jaîswol 
t t ils enfante et frOOrtoo livras tournoie, dont 
tOO.OOO furaat aitrlbuée, »n vaot l'ueage d a 
ton, * famé, ctauda, «t tw.ÔOOA ebaouo de» 
deux autre». , . 

« a i d e , né i 0-euoM.e eu l?K, •» livra au 
lelinee et de» arllole» de 

geors. 
'Georges ROSBRT. 

Casimir Porter intime 

Siveve de R'iU.net Ma» Camitle T. • 
aeira. M M » V* 

Bix daa filsdftOlaudeat se» eeuigeadv»» 
ont été dAput's « n i la R eUurallM at la 
eouvernement d» Juillet. Aaguattu a été pair 
de France -oui ce dernier révise, et 1» troi-
•iénie dee ul» <t» Claude, Catjmir,eet la grand 
p*re de président actuel d» la République. 

LES JOURNAUX 
Le grand événement politmie 

, paeaé matera 11 a Verealllae - l'él 
ahi- fa.oetanir Parler t la Pré iteaetdata Repu 

l'élévai c 

M. Casimir V rier pa qait lapina grand» 
partie d» »ea vacanua annualka daoa aea 
-"ititati de ront-iur,8ein», 

Il ait, eu sotnm», a» ei mo'e 
teao de P.nt-eur Sein». Un le t le eooe d'rar ' bil. 
comme un. grande et eonforteble habii.tion t o n 
bourgeolae, un peu baaee, piuto: que c m i.e ...n 
une moUlhpœnré». -Il ne e u e dailleur» £ „ , . „ de façua 4 liurlïonaer mre i d é e ! 
YSi» «J">»««ant»nt d . ce s^éol. ; m.le U , l ^ p , » , ^ , . ! , , g , i'aeeurl fait »u noh-ean 

m&iï±XÀVS1SZ £.."•'"'"'•• 4I*"rtM "1"te"^m-
manière d'étM M I. trata d'eii.tenoe J0D8NAOX RtPTJBLIOAWS 

aee Part» »e distingua d'aUleun p'ulol par D» rSltetetle 
^ » . ! I ^ ^ ' M é * a à » • • » • r • i w « / • ' t • • a « l t'*Miend»Jl. . 
fcrleitetyratlonduTuxe dans aucun aeaa. ! tetotre puer l e rèpublcaloe 
iasvag aUaieerM loo» teaveMbea» M soigné» SÏ™y°", 1 V?* l , ; î î™ , u in î . r . . i », 
•an» prétendra A an éclat parUotiMar. Avant i \£S£^j!liZ2i2J^^*!JŒ.'Jj? 
j , . . — r . . . .- . . . ^ ^ . - Jr» »auuia*»a,as»e»a»iei«eo 001 vaeotnt evte répu-

praJtateTJe dî S l » W a ^ ; . a» ! ï ï t 5 , : I iïfrB*ii.ti!*3*!Sî f-St.Wi» «»•»*•.» eeel i 
• U n Chambra, ftf. Casimir-' rftoftt d'ordre ei p»r 1 a maàe'uVelle piimet la 

Périar habitait dam un hot.1 de di-nen>Ior. ' rglCVli» prhjv e.lv» S» reforme. ,ue l. M » ? 
la, »it»« t a n g l e , da. U plaee, de» **«• raalafe..- " -
ds, où denture eneore aa mer». S.» De l'Événement : 
aqualo i iauv . auit.aa.»alité d'aï- LWvatKiii d. M Uit'mlr Perler t la preildeaea 

lutoaradeiraé» JaSHUM-deSailly. de la R<paHlq.i» B>it p e atnleaeet en elprlme 
k C e l e i t - P e - l e M M la etn-lée d» »«» »oai"~» p-ar axe! oui aa M . l'o*)at. rali i « . 

-' Impoaete^t emeterSi ' 

«» beauté, ion aelgaace et I v r a , 

l'Klysee. CI» réunit, « «S t, an plue haut 
pol . t toj ieela. envdÉUiaa.t^iM. «car y 

a m. e e t»«liM, 
Aie Mpéta». T.»le 
^ T e e e n o e e m i » 

.aeAliaae. »n»' 

• » * 1 

n » , dVB t mai a«MB voloQtltra, iiMtVa 'Il 

ST 

IU1, buaÇM pfék <i«lt 4« Il 

Du ïdnni'tl fle» bibati . 
ia Frauei applsiudiï 4 IVVeaioo <J« À. CuiaMr-

P*fi#t<> C tu/ qVrtU TOH A I.icaj doai eU« . 1 » , 
Ptw. p*r-arth ta wui, ait (om*. 4a ^ttVara*-

• I h W M « : 

R*pub(iq laJ. il a 

-B»'t».»>«j("J 

• V f i V * . .wdeel eieaee ta» a a . m #t«a»al •. 

leodeu la nela la i t.lrereajrei 'a la Meaè4tint« 
• eul-eue al. Uielia.r-Petl»-, «xueeu va» !Tm!l,.. 
but, eeat re-i-il ose *jt^jV|j»JlllraÉfê 4 osil i' 
•>e> <»r»«i.Br-«,«ie,>ii-mn enanM ' . * iXid* 

4a,'«.I» ferler a . .-»r,l n . lavge'tea 
*4d| . le%«ev'^ ee eaituveela eer—— 

i » ...u'j.l ont na'UM la •eleetaa. Itre 
tteH.snsgtattt v«<r*rm de*» f. Rtjrpil 
curatuiutAwipvi.j . ' 

-•o t de d.re «at rtueee 

IM fiutéreiUee de M. Carnot D»AI. liHanaVutu d a u la i u U o e i 

« S ï ^ a a a a f f a î ' t f H a î î m ^ ' C ^ . : ^ ^ ^ " « " ' « fprr a . o . m l . 4 la »'gn». 
! $ & I I M T Ï a e t s e a P S ï ' L i * û à < r « . • - » d» M• Ca. lndr.Perl- . ' ••«*»»'•»» • » 

' ^ l cepare puni nom. I.e reteur tu; me» duquel le eorp» d» M. Csroot »»re 
et tcbooé. c'est m» »:enent la >e»e- iahunt»au Panthéon. 
cal et aoeh-tne Ou re a ne éottt | L . Conseil t déci lé da soumettre A la Chant l i f a s e er l iu te», ta 

cctdit d. .'OOOOrr. 
hre, «al H réualr. de nain, un projet t 

. . .pr.rie.el m.v»ti»» d e s eradll d- Son 

r̂ trlSi po?.' «* '"•"* ïî*L lî; £L*.'! 
eti par qatlt' aclee a» 

" . 7 " . I ert». t;ai i 

ttlta'evale v.eeit i . . mtee* A' 
«rie aoulkra 4ee.it kéle. ' 
MdCaeaioa te-uidisiu'j 

Da I» t a n t e » » : 
AaNe ttsst M» rester!» pradli'.aa peat né»»-

_tr te eetettataeW et ta attitrt « l»»ti de irerta 
analtle. le tàt.Higi». a. Itou.e rmtenie ai ml-

Mutte 16 Itli. et g lai vt 
pour leocaf la latte q uUllaeae po 

At ae iem, e dee ce Broafle al d 
I Idéale luttk nvreraglrâ. at 
n'r-Ptrlertpprtntrt, eomme 11» 

. M. rruMHo ctasv 

ponce et i rai at-

FUTUR MINISTÈRE 
• Haut H . _ . 

rla H trèaidatat d» M'-c-M-horr. qo« la ham-d 
aaalrl̂ iW«wLai»»j»rt»ira»j nu •.tirmlt Mnlolr 
i» la f-olMU iMufllalr*. Il .»paratté>a à aoa 

laar •,*• lora* 4 la pat« dit : U (««t «a «aaaaaUM 
M m 'Um*m, >l Hii aa t*ut èïAt. 

Da Patit P .r t . i .» : -
Uatata-iaiM fïH m r̂t̂ iaiatti da ta Répabli. 

fMâta^*dMda aftCMAiWitM. tt .'hniKirtr» 
1-aartalMtBeat a* sa plaçaa* aM^aaiu» daa aaaip*v 

i)«apuaQt uaiciiwu-aultU »K>Q4a*)0ir 
da i*ublieattt. 

rVrïc'atr: 
M.'Caaimir Périar 

erntsaMnf ,aa,«iii 
«riao a«a«lai i n i M T i p t t « « c s f a à lui. U tura 

bavaua «p t sa ddiaudra eSalra laa IM**, . - , , . «̂ «1 
an onraga tMiNV aiaUd'oit Qt'il f ré>iulaM ai 
ooiui i*»vra»aa laa i>temitra à i'-p^l«odir. 

JOURNAUX H * ACTIONS A IRES 
!)• II. CUatM^nae, daaa r Autorité : 

tthtm. ta» aao-g»va, Ma t«nJfln<«a éa U, 
l'éctar tmoaaaMrool at̂ iMMQi à i, [,-, 

Miaiaijt at aâ «oidâfeaUnt. O'aal peSala>è ra'ta 
•lediqulia* a*alaia. gUa« aa 1-at («*a Jupr-ud-Mij 
Ml donné n* »oî. Kl nom a.l.iooa aetle prèa:-
•avM aélaé», airlla. rxmme ta préfaça amltirellti d« 

U monarchie. li n'y miMawi »:,• fse If monar-
<HM. CvMl taka ttc i»t ftM l'on coaahlara f.cibment. 
eeal U4W«a»ar,c«ina«t de la Bt. K! la po>([aar4 tt 
1'gtafi.isdta ii'a«n pat aWaJeaaanl I ié ua iKmaaa, u 
»ura l»»,an cégima. 

DApSattlt 
Etant adtmU qua la C»»ff*a aa pooTalt é'taa 
'un fa>r.«u»«'.in, c'aaM-ettn un éa on adfM--
irrv poiiliojafla. t u i p;éf*rit'Bj M. Caaimir Pa
ir à tait ainra; at »i oa«a u l'aroai pa* dit 

a»-,nt ta aaratia. a"éU.t oa'a îaaant p,.« sa p-* 
Prta**i.a U.*V*;«rJ |ârtnr »ui j « * dé L*. 

M j-art«ai|aa a raayriraactarira at éVoit, pour 
laaqt̂ ta aa h-»i»*a F#W'i0ia étatie«t « l n * w 
M ta aa il iaU 4**a >o araal imimtrtlatttta hit aon 
J'oja, 

I a -MaatjaaW» a J « a ta ta» a m*éi*i» u « è**à 
eSaTaT^ïfr^aa^atMto^ 

lorali a*ama(tt d« awaiaiwBM »•»«»« loanaara. 
-,D#B at rrlae-micoa. i'J, i caleadea .laa aria aa»-
V̂ gtia da aa dei-Glatr gtmrti — roonpinl culuî-lâ. 1« 
tèrilahtaannf'rni - t Tfl'r aon 11 lao* eroiaaantt, 
«•.MVstaUr laa fottaita d« .'jnawMi, aon ITIU-
tjmWa ta lamrta aata afiat p&a appatéa à doaaari 

Da Figaro: 
Coc tan lo la-no lia da raaeraier U Cona'** 5 ii à 

rj« aiatortlè an j-ea f tibia, il tau: «Q coavao r, a 
îaidiracar •'«•* ptéjogéi hi'illemant EOU «nua 
ar Iwautiaana da M Vf. Br'Bfon ai [iapat/. Oni-

WJt.00 «M ta fait d'Ifra prn ri« ira rie tjial ;lei 
'en ara rt'A.i,iln I«t artcoa la «nia h «a riiMi ta* 
féMti.uai.d.4 i l . r ira t ri i M. Pé.-tarf AaJAtar-
hui t) » a laa m.^.irg *onl 4aaMu« *aar a. a»ta 
rodu (lit »ar c i l iaa «aprita hmotU l'altat tl'oo 
Ima dslttiBiB.Ir i. 
\A Catirra, . a ÏÙV U*. a b>aa tr«T»vïU : à 
1..-,»«• irjnane qui a «V« lâchamiot a aaM'tiri, || 
dt>ona-aa« ftfnièt Aiiiinn» pour >ii!«*ajr, 
D a a w d ^ a : 

l̂ a len'IiaiaBi moQirchiq'ia , i a m «pire aachoia, 
noa l'apptiaa'ion Jo cd IGB! meut i un aun/b 
t.ï;-ea, n«a<ara 1 dsplara A dtn m., lavl» .ua. 
•tt* èlMiMa •ftrr.it*> han'omant «fia la mj-lli- du 

pr6t<i<taat laatpataairj'a «M irrwpoft.atrf»» a fait ton 
tamiva. ca'iya»»aaun.t *tr« la roitia^ateiar da M. 
CarJtrf, la aaaaii«taa> da la eanatB.raUtU) rapubli 
caina, onataHi'it tloit at-a ua préaidatit paraaa al 
' 'a eoralvat. défu Ta la ...ciété entra tet eaa«-
. a» .Venr ta fari-aaéai à la data» <N aaael..., 
ta PiiMdaa) -»«. d'en iTe't. e'aat dé or-nala an Crut 

trî'na-n roici é irva Iréa des arin-a. 

ia tJne promesse de M. Burdeau 
1 La pnMdaat iê la népabltqna doit eoaférer 

ujourd'hui avec M. Birrîean. ancien irlila-
r« daa flaaocea, auquel il aa proposa de con-

Âar,aaa^la«toii4ra.ilaa, la mUa:oa de for-
fflar la RouTtaa cablitât. 

Dtaosa 1 « mMaflana c"aal vu la* laa-
taa aa dn dépite da KWn» ^na M. Caelmir 
Prri«r a eaflo aoeaarté, daaa U Mté* da 
aaardl, artrta ttna toacne r*it'Uaaa, aa aao-
dtdalora'é la ptisilàrjea da la RafaabUajua 

l « a tk.a daj K. Caalnlr-P rtar. 

Là si&ge de la présidence 
\ n » é , Ua^cai 4 Ma» G . roo l ta* l**BlT.a>a 

uécàaaalra paar réintAirer 9 >n jaSyavlarnéat 
•«tit-a i « ru» dt« Baanna, à Paaav, M. Ca-
«Voir Périar aa a'ia-lntlar» p u ri l'Rlyiéa 

.-«ntune'itiini-»iaa da jour»*. 

df'.SlBri^t.Wiîi.i: d̂ SlSL 
atVaBjrtL'H; ttaat "d'Or«y. D[«oita capanJut 
rirte *T."ftrfvïr a r,us<> la null tÎHj:t»ra & la 
préirîeîoca-de làHttebrè . 

M. Partar M .tamaa h aart ééoa^ttf' tn'apfèa 
aToIr obuon de M. Bnrdaao qa II aa abarga 
tnitde la prtj-Haici di eoaatlf M- Bar Jean, 
aurait r» pondu avec an at«ïelama i U r*> 
asétoa 1 « Pu t b*>a. Kavial<>ur ta rreaaéaat, 
j'asaapta. Mata aouf*a4>>-voaa qaa daaa trots 
raoh ma TawaM aaca w n w . « 

OMta r*p»j»»»a a*t d'an a^lnalaBia eroMpalf 
at M. Burdeau n'en est ja* -li, I>an merci. 

Le Prôaùdent de la République 
chez M. Burdeau 

M. B-irAeaa, tret loaffraat aujourd'hui i la 
autta d>-B emotloea de cf a jonra derniers et de 
la fatigue a hier, n r i a ta chambre at c'ait la 
préaident de ta H "publique qui. par un a diro-

Sat on ini-ol ta & l'étiquette, sVat raadu chez 
I BejmmRffrtreriîri* •.Itration.Sl.eoDtrai-

remant aaz prévision»., la santé da député du 
Rh \ne ne M rétabliaaatt pas promptameat, il 
f'iytlralt niina douta r*a'«*car é nn aaiotatére 
Uuréaam- aiaU on n'an aat paa «ucora l i at 
tant porte k croira qaa la GabioMt aaca eoaati-
laé avec La chef que loi destine U . Gaataùr-
WrUr. 

U. B ird'tiu, a v « la praaideaea da Con ail, 
JT adra l'inWf'aar. l ia a IL partagaaa oa 
laurd fardaia aaec aa ao.is-saaraUlro d'Etat 
qu'il obo:a:ra , a cal laa Aoaaia a i>aUtàquaa 
pr 'aoala«t une amtaiaa*ur[a-a at qui dttaaa< -
n r a tapraaHfjirt du twmgeif da tonte la paria 
* i w laV Vi"M "n 1 

i l - J«laa aWtMf, à W nous par 1MM. (Jaa 

M. Birtbou g*riai 

Hieo nVstdatllearaanrore arrêta I,*a 
goal t uns ae [0,irtuiY«Qtofûc»«ueaauot 
qua M. l)up .y a est p*j ofdoiaUai 

eotputa 
it déaiia 

oanalr*. I^aauveau nafatatéra a'orjaniaa A 
aflasir d na la aaa'iaaa, dans i atoaèleatea con 
dulona de discréHaa. 

Encore 111 rAoaetunjBmeat qui nons par 
vient : MM. Etiasoe at Tâo-naon. laa daui 
4*pa.'ea aigiriana daet ta aaatpagna de coi 

ira en f..' irler, 
c^rrai-at la juste récompense 

dala*ar aûta. Tona faa deux — lira dea dea» 
éa mo ns — recevraient on porUfaollle. ' 

Une combinaison Loubet 

Faata d'autre eho>e, oa commentait cet 1 
tlole da la fanllle cléricale. U. Paltaïaa • 
ouata tan larmes usez vif» I" 

du aeerValiVdu préfet da 
pulsion * t 

Biaa da toat cala sa paaaioauiait beasKoua. 
et la jvnrn-'e a été sa m 1er ne au paiaia-iînaf-
|,on, f.Qla d ioioriuatiofia ^«icUaa. 

Réunion du groupe tocialistê 
socall-ta a'.-bt retint, mata ft 

-.,100 aecréU. I.e b(C« court qua 
taiâlolWaa gra-'*« « * «« t ^ H F** * 
bruit aat aauat à eaatioa. 

AU LUXEMBOURG 
A r«il'»Jt't<ra n'aie», healoae. l-nee-

loir» iMI dé »rle. Sottie le e e a m eilea de» 
finenee» » *'* coavoejad.oxtreerdloalreeaoaa 
pour examiner de» crédite aapftlAataatalasa» 
ent dotv«nt <tre voie» avant la de de mo ». 

Kntre Urne» oa pavait tr«» ertooeaDA A kt 
t Ueno» de la levé» d» UmelHi'» da» Hmr-
111 castre le» •osera» da rtga»nr prias» 
•r a Vme' l l e . A l'égard de la { .««e et dont 
1 sttribna 11» roipaatsbUrU A at. CbaUeeset. 

Ie»«wr. „ . ' 
Au»* aejonrd'hf 1» Préolaaet dn S e u l 

fait-il décl»r»r tffll oïl «tsapletetnael étt»»H 
te»»neaore>. Ilsvalt éM Mtwda qe» le» 
eAn.tfl^tlsetvi'eot hier h» steas»» qe» ©sost» 
"al »™i.at IM *>»•*•» »o m , lot. do é e f 

i r Congrue. . y . . - . . . 

BlM.Û»»11•m•, t«oo" fn,."*lî?!l?'.tî2 
, r o t e S » l C l d»l •« « a t * ^ ' W * £ £ 
l e s dJpolA» et des î*a»t«r» ' T " * ^ » ' * " " 

permit «o 18S7 etg^a»»« mer-

L'ASSASSINAT 

H. 
13E3 

nousiapot 
Una p»rsoantlit^ po'ittquo l>?en informée 

non* a dé<-l<ré qa-s mnVré Isa offre» qui pa
ru I -e. nt avoir été tait» à Al. Barda .a, U aei 
pau probable qu'il acaaxyta la charge da far
iner ta Cibinei, tant A oanaa da son état aie 
•aa'é qu'en raiaon dai chnaîaa trét graadea 
qu'il auratt, d'être élu présidant de la Chsm-
bra, ee qui lui eonviendiatt bien mieux. 

Il noua parait au contraire l;è. pr>b<blê 
que la préaidanaa 4u coaaail»tfa oitarta à M. 
Mubé! nu: a eu une attitude trêl Dette'dans 
Léaactiojet a é t é r a a d a , frmiUt* i mi**t 
U. Ûatlralr Périar. 

A L'ELYSÉE 
l e catafalque 

Piûë, 23 juin. — La catafaloua aa dreaaa, 
aujaurd'htai, dans la e a u d'hoanaur. il s aU 
mooié daa i la nu t. U «ait à 1a une tfansa 
granda rfcbetaa at d'ana trraata s mptiaUé. 

Quatre coionaaa aupportait la dotta oarr» 
et aur U frontupic* aa détaeèta U cWffre au 
praaadapt aatouré da aaiaaea Taiiaa. A aa a**aj 
dea colonnes des aa^as 4'aargé>at e u t ai las dé-
p'oréea semblent \es suut*n r. Qaatre lampa-
dalre^ argent et noir, ornent les quatre c ilos 

cartiucha du avlieu parla las lettrée R. F. 
Inscrites dans une coo-onuidalauriers varia: 
la)a dent autres (.ont aa cbitlreCo qui aat oa-
lai du prâelrjent. Le< boagfea daa tanap*. 
dalrea ne sa ont allaméaa qna lorsque'la 
eorp, du présidait de la Rêpabllque aéra da-
poaé aur la eatafalejna. 

Mata 11 at'r aéra porté qna dimancha matin 
oraalquea beura» a aat la aarAnaOBia dea fuaé-
raUlae. 

Il reetera jaaque-li» daoa la chapelle ardente 
oiv. les élflvea da polytechnque, laa aaints-cy-
riens, at taa délégations da toutea les armée. 

^continuent* monter la garde d honneur. 
Ia itéaerat'on da ta cour d'hoonaur du pa-

oA dod a'acoampilr dimanche la praratéra 

Convocation de la Chambre 

par Ue de. «rog aanaaa daa f a aér al I ta*, «at éeéa 
cûapWaaaant aaratlatéa at ta f«blae. lanéaun 
aombreni.qui aa preaaa aux portée da nalaja» I 
en admira 1 ordonnança et l'effet Imposant. 

la aarriee da i ~ 
• a S a ï " 

L» FOftîDNEJ/E CARNOT 
lin ré'dait tir du Figaro a eu, avtxt M. 

. lnlphe Ctrtol, lias non erenli a dont noue 
x' reyooe la pa» an» au vas» : 
- . Lt rratiatoa, ee etoirta», iei,e»-»*i et la 

- Ol»» oégn fatallla. V> répo-'d» M. aa-ilieia 
GOrai*. a»a» «. . .rit itma r l e .1; IM ta etru» J. 
t w - a j a t i ' l t ujMatlti "ï »t~»eear(»ii A 
n.Mteaeaa.gn'nt f prie î.nt i e l . tt-pa l i t 
v»a» eaba»•>•*»t a * eut n eva . t . rt"tj 
•lé»e*e»»a».er aa .-eiee». I» H et» M Tr«i..r 
-tfOtorde, naît l»»i»a r.ire A» aeo'tne - -— 

treetdte a»naMi-»\ aiaai 

»'é eclndee 
vecWOTgd 
P-rJ»rtA 
celui I» 

r»e 'a nieard'lnj e j in ig d» Mahj. atemlei t b , P l i t ( > r „ , , m p i t , ! , . g . M p u 
T , r . . , , ; * v T ''^T.*"^;.- t * . „ « . / De»»el. A lEIjeée eoet rerté» le» _ 

«t. d.s lahy. u»«r.tdu dS.lt conf.:<I aaari. c k ,B C ia ,Oo»rt»».Up.vr»t elDakde a. -
eitr-cl p^r i» C ambre dat» et dernière r* , -_-
Kéen •'. a lAddl d» oo-ir-oqii--r la Chambra - - o t r t ; i / , * w n ; j A n » 
pour d» ...la. »ea)redi,deuV h.ur . . PrjrKD/» / n C / a Ô / l f 

M. J • M ah y a égalamtot arrêté l'ordre du Un iaddoad pdstate »'o»t brodait l e » la 
jour, qui por.e : T-ra^e BU eorl aei biuet .x ; ah.pelle .rd.ote où repos» le corpe detaU 

iduioar ICaroot.. , 
Par soit» d'un vie» d» construction I» 

ctetl oui est tn ehèh» » éclttô aile nrqtl • 
tt«»foi»potir irjoMer 1»reenslletnetrt 
peraoseea qsd entr.or.atnt labiéré On _ J 

rxti l 'o de l'crliad 

La noiiiialiOu di «rrsiécM 

. lo.tt 1 
A ero'r» que celte, 
r.»te, »»r»\ioutn»7 

r»r re-ton d» 

VRrua, 
ta**»'ta etoN f.*«>r.inl de lu . deia, 
• a ule-ec»,, e. . M i t a i U M • | t e . - r 7 ' 

l'Utaea ptaetataeeet g I1»e»i »'. A ié atiirta. 
«axèotl H i aaaa»»» 

lûaU-re, paie «ois aurais 

; N 0 8 

tatfft 
M. fi la on a été sa -ji-iy^n par la n»a- M. C-airpir Périar a déaidé da me paa Uni* 

compte dfa praacrigytionC du prutac^la et d'af-
Kl+tar par Ofinaïleuiaûl | u «t»aéfuai d«M., 
psîraot 

La vftléTOr dm fl#Hirf * 
Coiomadélai lcnaoi , on ai>»iau!é l**raa , 

tua».'*4 ptincipaux fojrnitaeura de flaora. a«a-

DÉPÊCHES 
Gojaaail daa Muûaté?«3a 

'joamig^^m 

du quartier 'égal. 
Le dal. éo ta^dl aol proeoorA» ; on d I mé- VpanJ l'Erv»»» a fait vanir pirle» e . l i e t i ' 

a q..« k i haeafcr. p.>»rr» t hien dé» danahl .porope» ftreéhree une Mèaepta»large al l'ope-
/•frurter A ce te dire. i".»»»!*.Éia faite |Aia^Jaàa»snranB9Mttâaa»a>a 

/ à ' . . . ^ e l „ « O m ' . ^ « «d.TTà-«-» m . g « r . l q a i l 

Us concurreDts i la présidenoe 
, La préiviitii é sera d'aill-urs briguée par 

Calât* ar'duit ua moanaut d'< 
lourrav- On e'aat kuméitaUB ~ 
n mplaoer i« oant 

' » eomrniai,*lJ 

mdrr 
pwfi 

itoceuepéd* 

La candidature Bris&on 

K1 elle était p a a . adra t lien |S u.e !» un it l l lqn de Iratvca, „ 
g.auie majouté. mai» Le pâ.ldeia.1 da la 
oomm «.leTTe» -*ota>a»r> prét»irina4 ; il 

ÎtéijOS d.utoelté an . <t ov«eoèe»t fluefa-
n'. Il eera dnûc écarté. r 
M. C». Duattv, • * * ooè éaba» •» «onteo-

•t oaottrr la «réa» polltkreaM alher 
•t « Oataetteetue. • letri»»e»i 

tym0irte*&tr*: 
dtaoeelt le»t»ra.aV.o« a » . ettiH» 

, „ • „ utlwaoaatetMtar-
gtgei» »»)i»»«»l ie.a>»»jt, 

êelseei». 

le Cusieil mnaicipal île tu* 

L'ASSASSIN 
Un complaoe.d») Oamrio 

CAMKHIOI.fi
neiaaesiaaaapreul.lral.neji
Ca.lndr.Perl-
pr.rie.el
4ee.it
�ftrr.it*
dS.lt
entr.or.atnt

